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GARDONS NOTRE PAIX.

Le choléra nous est arrivé avant le choléra. Il est un cho-
lêra qui tue les corps, il en est un autre qui tue les âmes.

Il y a des fautes, qui, lorsqu'elles deviennent publiques sont
propres à diminuer le respect dans les âmes.

Il ne faut pas s'abandonner à ce sentiment qui est propre à
enlever la paix. C'est au contraire alors qu'il faut prier et se
rappeler que Dieu sait tirer le bien du mal.

Lorsque l'Eglise de Dieu souffre dans l'un de ses membres, et
lorsque quelqu'un fait tache dans la hiérarchie, si vous n'êtes
envahi que par la curiosité et s'il n'y a point de chagrin dans
votre cceur, c'est un signe que vous avez bien peu d'amour pour
votre mère la sainte Eglise.

Si vous allez plus loin, si vous éprouvez une secrète satisfac-
tion, c'est un signe qu'il y a dans votre coeur de la haîne ou de
la corruption. Dieu vous en préserve.

Aux parents chrétiens de reprendre ici leurs enfants s'il y a
des intempérances de langage, en leur rappelant qu'il y eut un
infidèle sur douze hommes que le Seigneur avait choisis lui-
même et comblés de ses faveurs, et que les onze autres ne furen
pas moins des saints et des héros. -- F. A. BAILAIRGf, Ptre
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